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CAUSERIE SUR UR PROTESTANTISME
ALLER AU PLUS SUR

ISK—? dI Mélanchthon, un des plus fameux 
disaples de Luther, avait été entraînée par son

rienne SurTe £*** la.Prétendue réforme luthé-
mateur l de moUrlr’ elle fit appeler le réfor­
mateur, et, dans ce moment suprême, elle l’interrogea
solennellement : " Mon fils, lui dit-elle, c'est par ™tre 
conseil que j ai abandonné l'Eglise catholique Dour embrasser la religion nouvelle, /e vais SffÆ 
Dieu, et, je vous adjure par le Dieu vivant, de
d MêtnViL11 CfCher’ 1dans quelle foi je dois mou- 

Mélanchthon baissa la tête et garda un moment
le silence ; l’amour du fils luttait en son cœur contre

orgueil du sectaire. “ Ma mère, répondit-il enfin la
fedk' h -riue eatho- 

donc
aller au moins sûr. H

C’est ce raisonnement de simple bon sens qui 
gea le roi Henri IV à se faire catholique 4 
renœ sur la religion avait lieu à Saint-Denis, en pre-
éL,?JV°‘ et de toute -sa cour- Les controversées 

t ient, d une part, plusieurs théologiens catholiques
Salette ëtrqueP.qués aeutres.niStreS Dm’erdier' Morhs'

Leroi, dit l’historien Péréfixe, voyant qu’un des 
ministres n’osait pas nier qu’on pût se sauver dans 
“ Onn?i°n catboll(lue-Sa Majesté prit la parole et dit : 
H^v\?VrUS tomb.ez d’accord qu’on puisse se sauver 

ans 1 Eghse romaine ? ” Le ministre répondit “qu’il 
n en doutait pas, pourvu qu’on vécût bien, 
vous, messieurs, dit le roi aux docteurs catholiques
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me
rir.”
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